
Ils étaient présents au Forum Européen de 
l’Economie Sociale et Solidaire le 6 mai 2022 
à Strasbourg ; Caroline, Hippolyte et Nico-

las avaient signé pour l’occasion une scéno-
graphie zéro déchet. Ils sont aussi à l’origine 
de plusieurs projets bien connus des Stras-
bourgeois : l’arrosoir au Neudorf ou l’Eden 
dans le quartier Danube. Tous trois issus de 
l’INSA, ils ont fondé en 2015, une association 
d’architectes qui souhaite construire avec les 
habitants pour les habitants.

«remettre l’humain au coeur 
du projet architectural»

Chaque projet proposé par l’association est une 
réponse innovante aux besoins des habitants. 
«La raison d’être de notre regroupement est 
d’accompagner des habitants dans la création 
et l’autogestion de lieux collectifs, gratuits et 
inclusifs. Nous avons choisi le fonctionnement 

associatif pour être plus proche de notre idéal, 
prôner le vivre-ensemble sans la recherche du 
but lucratif. Nous apprécions la flexibilité qu’il 
nous offre : être assurés pour encadrer des chan-
tiers participatifs, travailler bénévolement selon 
le projet, mettre en pause notre activité selon 
nos vies. L’association reflète tout cela auprès 
des pouvoirs publics et des citoyens.»

Sept ans après, l’association travaille pour 
d’autres villes que Strasbourg et réfléchit à son 
avenir.
«L’association est rémunérée par les porteurs de 
projet à hauteur de leur capacité (qu’il s’agisse 
d’une municipalité ou d’un groupe d’habitants) 
et nous avons toujours réussi à nous payer le 
maximum autorisé pour des dirigeants d’asso-
ciations. Nous sommes également investis dans 
d’autres activités professionnelles (artistiques 
pour Caroline et Nicolas, architecturale pour 
Hippolyte).» 
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«Nous souhaiterions renforcer notre présence 
dans deux ou trois territoires, à l’image de Stras-
bourg où nous connaissons très bien les acteurs 
locaux, pour développer des projets sur le temps 
long. Nous songeons aussi à travailler sur des 
projets plus grands, peut-être en collaborant ré-
gulièrement avec d’autres acteurs complémen-

taires.»

«Notre plus grande satisfaction, c’est de voir 
les usagers prendre en main le projet, créer du 

lien entre eux et faire vivre le lieu.»

Les trois architectes éprouvent une véritable sa-
tisfaction lors des constructions participatives, 
parce que l’ambiance y est incroyable, et lors-
qu’ils reviennent quelque temps après et qu’ils 
s’aperçoivent que les habitants font vivre le pro-
jet. «Par exemple, les riverains de la rue du jeu 
des enfants ont eux-mêmes repeint des pavés au 
sol, convié des artistes et entretenu les plantes. 
Quant à l’Arrosoir, ils ont peint la structure bois, 
fait évoluer le jardin et construit des toilettes 
sèches. Mais la plus grande satisfaction est de 
voir des amitiés fortes se créer autour du projet.»

«La réduction des impacts environnementaux 
est indissociable de notre travail.»

«Nous n’avons pas parlé d’ESS à l’école d’achi-
tecture, de mémoire. Nous croisons régulière-
ment des acteurs de l’ESS comme BoMa pour se 
fournir en matériaux de réemploi sur Strasbourg. 

La réduction des impacts environnementaux est 
indissociable de notre travail, ce n’est pas une 
option et tous nos projets s’inscrivent de fait 
dans cette démarche. Nous souhaitons démon-
trer que c’est possible d’utiliser des «déchets» 
tout en étant beaux et pratiques sans être dans 
le stéréotype des meubles palettes. Car c’est 
sur la représentation collective que nous devons 
agir pour prendre conscience déjà de la quantité 
de déchets produits et ensuite que nous pou-
vons y voir une ressource.»
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BOMA : LES BONNES MATIERES

BOMA rassemble des personnes convaincues 
qu’il est possible,  grâce à des solutions d’éco-
nomie circulaire, de réduire l’impact environne-
mental des matériaux de construction et de faire 
évoluer nos manières de bâtir vers des modèles 
plus résilients. Depuis 2019, BOMA s’est fixé 
l’objectif de réduire l’impact environnemental 
des matériaux de construction dans le secteur 
de la construction et des activités économiques 
parentes.L’équipe de BoMa est composée 
de membres engagés, issus du monde de la 
construction, de la gestion et de l’entrepreneu-
riat social.

https://boma.alsace
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